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CONTRE LA  
PAUVRETÉ

La plupart des personnes pauvres sont locataires 
Au Québec, une personne sur quatre est locataire. Leur revenu est beaucoup plus faible que celui des 
propriétaires. 

Avec la crise du logement, de plus en plus de locataires s’appauvrissent. La pauvreté fragilise la 
santé mentale et physique, mais aussi les relations familiales et sociales. 

Un locataire sur 4 paie  
trop cher pour se loger!

373 615 personnes

49 895 d’entre eux sont très à 
risque d’itinérance. Il et elles 
paient plus de 80% de leur revenu 
pour se loger. Leur revenu moyen 
est de moins de 1000$ par mois.

La période des déménagements est très difficile lorsque l’on doit quitter son 
logement. Les locataires pauvres sont particulièrement mal pris. Sans accès à 
un logement social, que ce soit dans un HLM, une coopérative ou un OSBL 
d’habitation,les choix sont limités: hébergement temporaire, itinérance, 
logement inadéquat.

Le 1er juillet, c’est l’enfer !

80%

VOUS CRAIGNEZ DE VOUS RETROUVER SANS LOGEMENT?  
N’attendez pas: https://www.frapru.qc.ca/sans-logis/



Pour en savoir plus sur la perspective de socialisation du FRAPRU : frapru.qc.ca/socialisation

LE LOGEMENT SOCIAL PEUT LUTTER 
CONTRE LA PAUVRETÉ

Il faut aussi :

•	 protéger les locataires des évictions; 

•	 contrôler les loyers;

•	 augmenter les revenus d’aides sociales et le salaire minimum;

•	 assurer des services publics accessibles et de qualité (ex.: santé, transport, etc.).

Comme ils sont financés par l’État, les loyers des logements sociaux sont moins chers. Ces logements 
permettent de sortir de la pauvreté et de l’isolement. Ils offrent aussi sécurité et stabilité aux locataires. 

On entend de plus en plus parler de logements dit ‘’hors marché’’. Pourtant, seul le logement social 
garantit d’être abordable (tout de suite et à long terme).Malheureusement il en manque! 

Pour répondre aux besoins urgents, le nombre de logements sociaux doit 
doubler, en 15 ans.  Pour cela, il faut construire au moins 10 000 logements 
sociaux par année, dont des HLM. 

Le loyer moyen d’un 3 et demi représente 41% 
des revenus d’une personne qui travaille au salaire 
minimum. C’est 120% des revenus d’une personne à 
l’aide sociale. Elle ne peut pas louer un 3 et demi sur le 
marché privé, sans aide.

Louer un 3 et demi au Québec,  
au salaire minimum ou à l’aide sociale Bilan faim 2024  

du réseau des banques  
alimentaires du Québec

•	 2,9 millions de demandes 
d’aide alimentaire 
répondues chaque mois. 
C’est 13 % de plus qu’en 
2023.

•	 6 personnes sur 10 
ayant reçu du dépannage 
alimentaire étaient 
locataires d’un logement 
privé.

Revenu personne seule à l’aide sociale 
sans contrainte sévère à l’emploi = 829$

Loyer mensuel moyen pour un 3 et demi = 1002$. 

Revenu personne seule au salaire minimum 
(35 heures par semaine)= 2441$ 


